
dans Mmoires do. Id Société Mnjale - dit
Câîiadà, sée. 15 1892j Éý 89.

ýd« 1>ubüimn ýüé d'wýà que peyi
de té cât lérân -Oig Morgau ne-ýea du' feu s"ieü-r dé
VincènÊeà, qui avait h4iité tÎý de ce* dernier,'fut

en.ýýYà Ër'etifIrte sa Èiàe Chê± les mi2Lmis eupttis
quels il - deviiit âd8si qu a=

-Pa-qVàit été
oncle.

..Lt -sîéûr de Vîticeiin.ts qui mourut en 1819
était Jeâîi-lýaptiàte Biâot, Élà du premier 'ôsgcsgeùt

-Frùnçoîse ]ýissot, Pune de sedu Êëf. '. Claire sSurs,
If 1 Biss6t- antrèétait la féihmcide Lonisý JoUët. Louise

scýuÊj êpôüsâ Sérâphiù Motgàne, et son fils Fraftéoie
1 e ecrivan om

Morgane (41 abanifonna-1"è final 'n t -son n'
fut lè féndateur du Poite Vineennês, bien que noire

-éÉiçit habit Vinsennè,
fcîûdateur l'é ù -et

-,très de' diý,er8ës' manières.... Leîg- sieurs Vincenneis
ne doiveût pas ètré côn on

f - dus a--ec la famille St-
Viùceùt, dont deux Où trois meiÈbÉes étaient au

sëi-ývicé de la France dans Îe Éord-oùeýt."-»;.'-Dumn,,
Indiana,> 49.

Les botes, ci-dessus teproduites sont les seules" cou-
êérnant l'identité de notre héros qÙ1 'me soient accés-
sibles ou connues, et pàr elles on voit que ce n'est 'pas
chose facile de déterminer son vrai nom ou d'êtabâr
sa parenté. .L'arel * ievéque Spalding et. M. l'abbé Aler-

e e éques Brut(",', et H-
ding, sur l'autorité d' s 've ailaindrière,

du dioé èse de Vincennes, le considèrent comme d'ex-
tractionirlanidaise ; lejuge"Law, l'historien Dillonl'''-

chevêque -Spaldin cr et M. labbré Alerding le présentent
sous le nom de Morgan, nom éminemment irlandais;
les historiens. Charlevoix, -Baner.ofti Bibaud, Ferlaud,
Shea, Daniel, Marcrry, -- Sulte, Cauthoiii, Roy et Dunïi,-'
Panéien ministre PýIénipotentià*re Poussin et le gé,néa,-

logiste Tanguay le disent canadien Ferland, Shea,


